. des Princes 9¢c. Mai 1722, 337
atre fidele quoi quinfortuné ferviteur , RoB:RT
KNIGHT.

- XI. On ignore encore le fort quaura laffaire
duCardinal Alberoni; on fgait feulement que ce
‘Prélat a des frequentes congcrences fecretes avec
Sa Sainteté , & quiil eft fouyent introduit dans
Jles Apartemens du St. Pere avec des précautions
qui en dérobent la connoiffance au public; en
attendant le dénoiiement, voicila fuite du Mani-
fefte. dont nous donnames la premiere partie
dans le Jourmal du mois dernier.

Suite de la Lettre Afun Prélat an Mafquis ceses
au fujet du Cardinal Alberoni.

e Qe vous femble, Mr.le Marquis , de ce ‘
Grief s & pourriez-vous croire que Son Eminence Suite du Ma«
Albcroni foit encore I Autenr de la Guerre de nifelte du
Sardaigne , on de Sicile , comme il vons plaira de Cardinal Al-
Pappeller 2 Mais le Cardinal Alberoni waffuroit beroni,
pas pofitivement le Pape qu’il enverroit une Ef-
cadre en Levant : Autre Grief qus porte droit con=
tre les interéts de L Empereur , & q#'on luiimpuse
anffi y & dont woici la refutation. .
Diftinguez bien les tems , Monfieur , & vous
concilierez les Ecvitures. On accufe le Cardinal
Alberoni d’avoir employé contre I Emperenr UEf
cadre deftinée pour le Levant ; mais on ne vent
pour refuter ce Grief, que la datte des Lettres
“qui ordonnent I'Expédition de Sardaigne , laguelle
eff pofterienre a celle de la promeffe faite au Pape
par Son Em. de donner du feconrs aux Venitiens ;
de forte qu’un homme bien [enfé ne croira jamass
wun Miniftre foit coupable ¢ antenr d’une en-
treprife militaire , lorfqu’il jgnore Ae bonne foi &,
VA s



